
POmQUE. Caen, Le Havre et Rouen : c'est le tiercé des 
communicants normands pour désigner la future capitale. 

s ur quels critères faut-il dési- 
gner la capitale d'une Nor- 
mandie réunifée ? D'abord la 

prépondérance de l'économie, 
puis - logique - la position géo- 
graphique, la notoriété, la qualité 
des infrastructures, mais aussi le 
poids démographique et le poids 
politique. Une fois ces items bras- 
sés et mixés, qui l'emporte ? La 
division haut-normande entre 
Rouen et Le Havre profite à... 
Caen. « Yes we Ca(e) n », peuvent 
d i e  les Bas-Normands, reprenant 
ainsi la camDagne lancée en 

& - 
Basse-Normandie la semaine pas- 
sée à l'occasion de la venue de 
Baxack Obama 
Caen, future capitale : c'est le r é  
sultat d'une étude conduite auprès 
des membres de troii m i a 0 o n s  
régionales de communicants, Nota 
Bene, Le Club de la presse de 
Haute-Normandie et Com'Es- 
tuaire. Sur les963 professionnels 
ayant participé à cette étude, 
48,7 % choisissent Caen pour être 
la capitale. Surprise, Le Havre ar- 
rive en deuxième position 
(25,6 %), devant Rouen (20,5 %). 
Les résultats de cette Qtude ont 
été rendus publics hier, à Deau- 
ville, lors d'un débat organisé par 
les associations de communicants 
autour du thème J'irai revoir mes 
Normandie(s). Pour sept commu- 
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nicants sur dix, la réunification 
« est un projet posiofx. Et si cette 
union présente des avantages, elle 
comporte aussi des < iriconvé- 
nients », comme une taille de ré- 
gion devenue trop grande, éloi- 
gnant ainsi les lieux de décisions. 

Réunification et Grand Paris 
La Normandie réunifiée verra-t- 
elle le jour refermant ainsi une 
« plaie » ouverte en 1956 ? C'est 
le vœu de Philippe Augier, le 
maire de Deauville. « On peut col- 
laborer, dit-il, mais les frontières 
administratives restent vraiment 
des freins u. Une pierre lancée 
dans le jardin des exécutifs régio- 
naux tenus par le PS. A la réunifi- 

cation, ils préfèrent les coopéra- 
tions. Pour Marc Migraine, qui re- 
présentait hier le maire du Havre, 
u la réunification, c'est le sens de 
l'hiçtoire, la voie de l'avenir et l'in- 
térêt des Normands S. 

Comment cor\iuguer la réunifica- 
tion avec un projet présenté 
comme majeur : le Grand Paris ? 
Gare ! dit en substance le maire 
de Deauville. « S'il advenait que 
Le Havre était la seule façade ma- 
ritime du Grand Paris, ce sserait la 
mort de la Basse-Normandie, es- 
time Philippe Augier. La rive gau- 
che doit s'imposer dans la ré- 
flexion ». 
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